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Rodelle
Dolmen des Costes-Basses
Date de l'opération : 1991 (SU)
Inventeur(s) : Bories Georges
1 Les mégalithes du causse Comtal nous sont parvenus, pour beaucoup d'entre eux, dans un
état de dégradation avancé. Le dolmen des Costes-Basses, situé près de Bezonnes, offrait
des  potentialités  non  négligeables  pour  tenter  de  comprendre  les  techniques  de  la
construction de ce type de monument funéraire. 
2 Ce  travail,  entrepris  par  Georges Bories  et  son  équipe,  comportait  deux  phases
indissociables :  d'abord  une  étude  archéologique  précise  avec  fouille  exhaustive  du
monument,  ensuite  la  restauration  comportant  la  remise  en  place  des  éléments
architecturaux :  orthostates  et  dalle  de  couverture  (Fig.  n°1 :  Vue  du  monument
mégalithique à l’issue de l’intervention archéologique de G. Bories). Les objectifs furent
intégralement atteints. La fouille a montré qu'il s'agissait d'une sépulture collective où
l'incinération et l'inhumation ont été pratiquées. Le désordre régnant dans l'ossuaire n'a
pas  permis  de  déterminer  la  position  des  corps  dans  la  chambre  sépulcrale.  Ils  ont
vraisemblablement été incinérés à l'extérieur et les vestiges humains recueillis après un
tri ou des prélèvements soigneux. Des restes humains ont également été trouvés dans le
tumulus.
3 Construit durant la phase récente du Groupe des Treilles, ce dolmen simple a été utilisé
lors de la phase finale du Chalcolithique (flèches en sapin, perles en cuivre).
4 La cella se compose de deux montants légèrement inclinés vers l'intérieur et d'une dalle
de  fermeture  trapézoïdale  à  l'ouest.  Les  constructeurs  ont  creusé  deux  tranchées
irrégulières  dans  un calcaire  tendre pour  y  engager  les  deux supports  latéraux.  Des
pierres furent engagées dans l'interstice pour assurer le calage des montants. La dalle de
couverture  dont  le  poids  avoisinait  six  tonnes,  est  longue  de 4,25 m,  large  de 3 m et
épaisse à l'origine de 0,50 m. Elle reposait sur les deux grands montants avec une légère
inclinaison vers la dalle de chevet. La fermeture n'est matérialisée que par un alignement
de dalettes inclinées. Le tumulus, de 10 m de diamètre environ et de 0,60 m de puissance
maximale  conservée,  est  constitué  de  blocs  parfois  volumineux  déposés
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intentionnellement,  mais  sans  soin,  mêlés  à  des  éléments  caillouteux  prélevés
vraisemblablement à la surface du sol non loin du monument. Le dégagement, dans la
partie  ouest,  d'un  épandage  d'argile  orange  compactée,  situé  dans  l'axe  du  chevet,
présente un réel intérêt pour comprendre la mise en place de la table de couverture ; il
pourrait effectivement constituer la rampe d'accès au sommet des montants.
ANNEXES
 
Fig. n°1 : Vue du monument mégalithique à l’issue de l’intervention archéologique de G. Bories
Auteur(s) : Bories, Georges. Crédits : GI 1997 ; CNRS Éditions 1998 (1991)
INDEX
Index chronologique : Chalcolithique
Index géographique : Midi-Pyrénées, Aveyron (12), Rodelle
operation Sauvetage urgent (SU)
Rodelle
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Midi-Pyrénées
2
